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SUR la toile, la ligne 
rouge des tabous spi-
rituels semble avoir été 

franchie depuis longtemps. 
Certes, des groupes ou com-
munautés axés sur la culture 
animent internet ces der-
nières années. Mais les sujets 
abordés ne touchaient pas for-
cément le domaine spirituel. 
C’est désormais chose faite.
Aujourd’hui, les Bandzi (ini-
tiés à l’Iboga) sont sortis de 
leur temple pour former des 
communautés virtuelles. Par-
mi ces dernières, Mifeya-Ngo-

ma (les Elus de la harpe sa-
crée, en fang) semblent être 
la plus animée. En général, les 
membres de ces milieux spi-
rituels gardent le mystère sur 
leurs pratiques. Concernant 
Mifeya Ngoma, ses adhérents 
ne semblent pas avoir peur de 
briser les tabous. Du moins 
d’instruire. Les visiteurs de 
leur page (Facebook) peuvent 
regarder les multiples pho-
tos prises et exposées lors des 
travaux spirituels, vêtus de 
leurs tenues traditionnelles, 
maquillés de kaolin blanc et 
rouge. Sur plusieurs autres 
images, on peut voir des céré-
monies d’initiation ou d’autres 

célébrations.
Créé le 17 février 2017, 
le  groupe compte 1 816 
membres issus de divers 
temples et ordres initiatiques 
du Gabon, qui ont pour pre-
mier dénominateur com-
mun l’usage de l’Iboga. «Ce 
groupe est reservé à toute 
personne initiée (bandzi), 
pour prier, éduquer, sensibi-
liser, conscientiser... dans une 
ambiance de respect, d’amour 
et de partage de nos valeurs 
spirituelles», explique l’admi-
nistrateur.
En ces temps de respect des 
mesures barrières pour lutter 
contre la pandémie de corona-

virus, les membres ont lancé 
un débat sur cette actualité : « 
Ça fait aujourd’hui quasiment 
4 mois que nous sommes en 
confinement. L’Etat a interdit 
les rassemblements de plus de 
10 personnes, et imposé un 
couvre-feu de 18 h à 6 heures, 
pour ne citer que ces deux-
là. Voilà ce Nima qui fait un 
rêve où sa harpe lui demande 
d’organiser une veillée, il s’exé-
cute. Jusque-là, pour moi 
c’est tranquille... Mais pour 
faire cette veillée, il faut tenir 
compte de la situation du pays 
car, avant d’être Bandzi, on est 
d’abord et avant tout Gabonais 
et la loi s’impose à nous tous».

George-Maixent NTOUTOUME-NDONG
Libreville/Gabon

La harpe et la loi : les Bandzi font surface sur la toile

  Mifeya Ngoma
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MEMBRE de la communauté 
Mifeya-Ngoma, Engone de Base 
a fait une publication, dimanche 
8 juin, qui a été plusieurs fois 
partagée.
«Bokayeeeeeeee !  Aux nouveaux 
candidats à l’initiation via l’Ibo-
ga, un conseil : surtout, ne vous 
asseyez pas sur la natte avec l’es-
prit chargé, avec l’esprit dominé 
par les appréhensions, les pré-

jugés, les déductions hâtives, et 
les on-dit. Voyez-vous, cela vous 
sera préjudiciable si vous y allez 
dans ces conditions, du moins, 
cela sera préjudiciable ou une 
entrave à la bonne marche de 
votre voyage spirituel.
Sur la natte, sachez-le, c’est la 
renaissance. C’est la reconnec-
tion avec vous-même, et avec les 
mondes, les esprits, les ancêtres, 
et avec DIEU. Soyez donc comme 
un enfant, soyez sans jugement 
comme un enfant.
Alors donc, sur la natte, as-

seyez-vous avec l’esprit vierge, 
avec l’esprit léger, l’esprit blanc et 
ouvert, afin de bien voir, de bien 
recevoir, de bien comprendre, 
et de bien retenir sans entrave 
aucune.
Bandzi, retenez-le : la réussite 
d’un voyage spirituel est aussi à 
ce prix. Tout ne dépend pas que 
du seul Nima. Tout ne dépend 
pas que des seuls esprits, mais en 
partie, ça dépend aussi de vous. 
À bon entendeur, bon voyage à 
tous les nouveaux candidats à 
l’initiation dans l’Iboga».

«SUR LA NATTE, SACHEZ-LE, C’EST LA RENAISSANCE

GMNN
Libreville/Gabon

Les Tweets de...
Par I. M'B.

AULAS VEUT RELANCER LE FOOTBALL

Jean-Michel Aulas, homme d'affaires fran-
çais, fondateur et président de l'Olympique 
lyonnais depuis 1987, veut relancer le foot 
dans les stades en France. Son idée : or-
ganiser deux tournois à 8 équipes chacun.

LE RAPPEUR BOOBA CONTRE ZEMMOUR

''Un jour faudra qu'on discute Eric", a dit le 
rappeur Booba, qui a partagé un extrait de 
l'émission d'Eric Zemmour qui s'est offus-
qué de ce que des Blancs se soient age-
nouillés devant les Noirs pour demander 
"pardon", après le meurtre de George Floyd.

NI "ANIMAUX", NI "VOYOUS" ? 

Hier, devant les médias, le patron 
de l'Union des poilces de New-York 
a appelé l'opinion à les respecter.

CESSEZ DE TUER LES INNOCENTS

Le tweet  des patrons des pol ices 
new-yorkaises a suscité une ava-
l a n c h e  d e  r é a c t i o n s  d o n t  c e l l e 
d e  J a m a l  A b d u l  S a m a d  c i - b a s .
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